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ma1ıs au devant la reprobation generale, ] archev&que avaıt
revenır SUrTr dätermination. Quels SONT Ce5s nretres assermentes,
impossible de le SaVvoOIr ; maıs i{ paralt guere probable qu«€
le Duval aıt U  \ ’un de ceux-l1ä, Car s 19191 figure ans

de NOos registres officiels )) .

Viıerge cde Mondaye.

Les visıteurs de Mondaye peuvent PasS Mandguer d ’ admıirer
l’eglise abbatiale quı est 1389{ des meilleures reussıtes de L’art clas-
sS1que francais et les bätiments conventuels AUX lignes sS1 el
81 sobres qu elles arrachaijent prelat vVvenu de Rome CcCe excla-
matıon : la belle pauvrete H ©5 L’on peut regretter quelque
chose ans | ceuvre du ere Fustache Restout, prıeur et architecte
de "abbaye, C est qu ı] aıt £ajt disparaitre LOUS les restes de l’an-
cıenne eglise. subsiste pourtan veritable joyau.

En 1923 deux AanNns apres Ia rentree d exil le frere Michel De-
oroult, alors novice, quı cherchait ans les combles S31 le ere KRestout
avaıt utilise des plerres sculptees de l ancienne eglise, Lrouva cachee
O USs des gravats un statue de Notre Dame. E lle etaıt quelque
PCU mutilee, maıs le frere Norbert Huchet quı devint plus tard abbe
de Mondaye euLt la bonne ortune de reirouver la tete de ’Enfant
Jesus. Le ere Jean Pelcocaqa, 8.10I'S prlıeur, eprıs d art, ont la VOCa-

tıon avaıt oscılle entre le sacerdoce el le mätıer de sculpteur, fut
Travı d’admiration ei la statue prit place ans le cloitre. On la VEeENE-
raıt, | admiraıt, malıls pouvaıt Pas 1a dater un€e facon
exacte et n en sSOoupconnaıt Das ] origine.

Dans la er canadıenne Marie Beaudot, inspecteur
general des Archives de France, attıre ] attention SUrTr la revo-
lution statuaıre gul marque precisement L annee 1313 Cette
annee vıt la dedicace de la collegiale d Ecouis, diocese d’Evreuzx.
(Cette eglise etaıt tondäe Pal Enguerrand de Marigny, tout-puijssant
conseiller du rol de France Philippe le Bel fut CoNnNsomme le
divorce ntre larchitecture el l imagerie. Les tatues DEU raides
de la Vierge et des saınts avalent ] avantage de montrer qU«E C6s

PErSoONNAZECS SOnt les vrales colonnes de "Eglise, ma1ıs 81 decoratives
qu elles ussent. elles manqualent SoOUuvent d’un PEU de 1e. Enguer-
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rand de Marigny demandaıit au sculpteurs de rapprocher de la
nature, de Vviser portraıit ans le model& du visage, de donner
l expression des traıts les reflets des sentiments les plus nuances.

Marigny fut aCcCcuse d avoır alınsı £ajt faire cinquante-deux stia-

t[ues DOUT SCS eglises el sSCcs$s palais, au depens du tresor royal
naturellement, el fut pendu aut et COUTT VMontfaucon. Mais l elan
etaıt donne. Les statues qu!] provıennet font reconnaıtre Pa

dehanchement marque. La Vierge est campee S UL un jambe,
quı produit un attıtude tres Dracleuse, tres ondulante et f  em!-

nıne, S1 Jlen qu en DEU de toutes les tatues de femmes,
et 11O plus seulement les vierges-meres, coplerent cCe POSE Autres
caracteristiques : le manteau sert de voiıle, i} est rejete ez

arrlıere DOUTFC alsser VOIr les cheveux, ‚entant Jesus le OrSe N

quı] devait generaliser que plus tard, le drape est extreme-
ment soı1gne.

|_es famılles princleres des envırons aımerent donner de C6

tatues nouvelles, les kstouteville Beauficel, les Crespin
| ı1sores el Vesly les de Ir  1e (D Fontenay et Saucourt. (Cette
dernijere est celle qu] rapproche le plus de la notre.

En voyant le nNnO des de JIrie, le ere Degroult, archıviste de
‚ abbaye, s est tout de suıte rappele qQue, 5E Guillaume de
ITrie etaıt eveque de Bayeux et qu ı] assıstait la dödicace d’Ecouis.
L)’autre part, 1en UC Mondaye ut DAS de SO diocsese maıs
de celu] de Lisieux, le prelat alımaıt ‚ abbaye qQuı n etait eloignee
de ville episcopale QUu«C de deux lieues. CCette meme annee 3,
1} constiate ans un charte que les fervents chanoıines de Vilondaye
vivent ans une reelle pauvrete, ans pouvoır achever les ätiments
conventuels cCcCommences pourtan' depuils longtemps et, POUI qu ils
pulssent continuer d’exercer l 'hospitalite, 1} leur donne desservir
Ia paroısse de Trungy. Une maıson S1 DPauUuUVTeE n eut
de sSeSs deniers U:  ® statLue aussı precjeuse. N est-il Das probable qu«c
] e&veque, rempli d’admiratıion Ö 1a nouvelle acture el suıvant
l’exemple des membres de amılle, aıt faıt ] eglise abbatiale
le don de CcC€ magnifique

S qul Irappe la VU!:! de notre Statue, C est d’abord so IN -

veilleux sourıre Au eXpressions multiples, bienveillant lorsau on le
voılt d’en as, PIESQGUC mutın lorsau on le contemple d’un DEU plus
aut Les cheveux frises sont tres beaux. 1L, enfant porte SUr SO

visage un  0 gravite, un  0} experjence qUE peut aVoIr mere, Car

Ul est L _ Eternel. est la manıere nalve ont les imagılers represen-
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tajent ] eternite du Verbe Mais 4l rıt mere. la maın posee
SUrFr le GGEP Ü de Marıe, Cal eHe le porte gauche epl-
+heme dA’amour. Vlais, 81 reelle qu«t so1t la maternıte, elle demeure
virginale, Cat: s bague, Notre-Dame por SCS armo1res

C qu1] est etrange ellosange, Qquı est le privılege des Ailles
contraste SO les statues de meme epOoque, voiıt SUTT les
vetements CUunN orfro]1, UCUNC broderie. La robe est QU! simple,
serree Dart un ceinture de CU1r ont voıt retomber L extremite
aupres du pıed gauche. Le manteau-voile ”’ensembile,
petıts plis horizontauXx, aNs A Oornement. On dirait que POUF

les Christi qu etalent les Premontres, Mariıie so1lt de)jä
taıte la Vierge des PaUVICS. Maıs elle por la royale, Car

elle est du chef de Fils
Dame du ciel regente terrienne,
Emperiere des infernaux palus,

disaiıt alors
Lorsque le ere Restout construlnsıt ]  eg  E  lise actuelle, la statue

gothique disparut. ans doute, eprıs art classıque, n en sentit-ıl
DasSs tout le merıiıte. Ce 5 etaıt pPas MAaNUC de devotion mariale, Car

4 eut oın de representer LOUS les mysteres de Ia Vierge: SO

entance aupres Cle saınte AÄnne, la moOort de saınt Joseph. Une acmı-
rable statue de terre cuıte, aupres du crucifix de "abside, la montktre

calvaıre, tableau de la descente de CrO1X OUS le maiıtre autel
la presente modöele pretre cel&brant. Einfin le CcCe  2  1  e  _  bre
ZrOUDC de ] assomption pDar Melchior Verly Ia faıt resplendir ans
Ooufie gloire. Seul ManquUueE le mystere de la maternıiıte quı est le
centre de la vocatıon de Notre-Dame el de la theologie arıale.
AÄpres accord AVEC 1 administration des Beaux-Ärts, la statue

Cıenne le manıtestera desormalıs dans notre eglise. Ellle ete triıom-

phalement ramenee le I8 maı 1959 Fle OCCUDE l emplacement d’un
aCCeSs que l’architecte avaıt menage GFE } interieur de la maıson
et quı n avaıt JjJamaıs o  \ acheve. On dit qu«e€ L’abbatiale de MOI"I-
daye ressemblaıt ul  ® phrase de saınt Bernard t+racute RDar Bossuet.
On retrouvera de&sormaıs ans Lombre de la petıte chapelle DeCU

de la fraicheur enfantine du (6)  en age
Francoı1s PETIT, Praem.

z Villon.


